
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
                                                                    
• ci-joint la notice du titre  
 
          
           
 

 

• article du Canard du 11 juin 2008,  
par le philosophe Frédéric Pagès. 
 
Réponse de l’auteur à Frédéric Pagès  
 
Cher Monsieur, 
 
Merci infiniment pour votre article. C'est la 
première fois que l'on me dit que je suis reposante, 
c'est vraiment une excellente nouvelle pour mon 
entourage, croyez-le bien. Vous écrivez que la 
phrase "Quiconque lit le Banquet devient 
Alcibiade"est énigmatique, cela fait écho à la 
phrase de Goethe que cite Hadot dans l'exposé sur 
lequel je m'appuie : 
 
"Ah, être Alcibiade seulement une nuit et mourir !"
.  
Je trouvais cela inexplicablement désespéré et 
romantique, et vu ma riche nature c'est devenu la 
phrase que vous avez lue, qui fait référence aussi à 
la flamme évidente qui saisit des commentateurs 
aussi disparates que Hadot et Lacan ; et allusion au 
propre roman de ma pomme, Camarillo, où il y a 
une situation amoureuse entre un vieux chaste et 
une personne jeune aimante qui rappelle ce schéma 
(entre Socrate et Alcibiade). Livre que je vous 
envoie si vous voulez, mais ne vous croyez pas 
obligé de dire oui, vous n'aimez peut-être pas 
spécialement les romans. 
 
 Bien à vous avec ma gratitude énorme, 
 Dominique  
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